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A Aerschot, cinquante civils pris au hasard parmi ceux
qui sont arrtés, tombent -preque tous sous -les balles allemandea,
ainsi que un sur trois des autres qui ont été alignés. Le bourg-
mestre et son fils âgé de 15 ans sont au nombre des morts.

La destruction de Louvain a en un pénible retentissement
-dans tout le monde. Un bon nombre de citoyens furent fusillés
isolément en passant dans le rue ou en groupes; les autres furent
traités de la façon la plus ignoble, enfermés pendant plusieurs
jours sans sucune nourriture, emmenés prisonniers en Allemagne !
Quand à la grande ville universitaire, elle a subi un sac en règle
t des quartiers sont entièremnt détruits! Il ne reste que des

ruines de la célèbre bibliothèque qui contenait des trésors scienti-
fiques à jamais perdus! Des vues vous montreront dans an instant
l'aspect des villes belges après le passage des hordes allemandes!

Est-il nécessaire de continuer f A Malines, à Termonde,
P. Namur et dans quantité d'autres villes et villages belges, partout
c'est la même chose qui se répète ! Partout on retrouve les asas-
sinata de pauvres gens inoffensifs, le pillage systématique de leurs
demeures, les incendies organisés méthodiquement ! Ce qui varie
selon l'esprit inventif des envahisseu>s, c'est le genre de supplice
qu'ils infligent à leurs victimes 1 C'est le raffinement de cruauté
que ces bourreaux mettent pour les faire périr 1 Ici, ils crèvent
les yeux ou coupent les mains à des enfants, disant qu'ainsi ils ne
pourront jamais se battre contre les Allemands ! J'ai vu une
lettre d'un docteur du South Kensington Hospital de Londres,
disant qu'il avait sous ses soins une petite fille de moins de dix
ans ayant les yeux crevés et un petit garçon ayant les mains cou-
pées ! Ailleurs, ils enferment les habitants dans une maison à
laquelle ils mettent le feu ! Ailleurs encore, ils arrosent des mal-
heureux de pétrole et en font des torehes vivantes! Ils ont pendu
des soldate par les pieds .ux fils télégraphiques et les ont aban-
donnés jusqu'à ce que la mort les délivre!

Je ne puis donner ici les détails horribles relevés par la
commission d'enquête, exposant le martyre souffert par des femmes,
des enfants, des vieillards, des prêtres, des religieuses qui avaient
commis le seul crime d'être Belges, d'appartenir à la nation qui
avait osé s'opposer aux volontés de l'Allemagne! Qu'il me suffise
de dire que l'Allemagne a organisé scientifiquement le pillage,
l'incendie, le meurtre! La Science n'est cependant pas l'apanage
de la seule Allemagne 1 Elle est le fruit du travail de toute
l'humanité, et c'est au bien-être de toute l'humanité qu'elle devrait
concourir et non être asservie 1 des Suvres de destruction ! Déjà


